
DÉSIR

K (Katia) 2017 11 25
De désir, l’homme ne doit point avoir, hormis le désir de Dieu.

Cy (Cyrille) 18 01 06
[Christine] Tu sais,  je te désirais,  même si  je ne me sentais pas de t’éduquer
seule.

[Cy] C’est cela qui était beau, c’est que tu me désirais déjà. Et le désir n’est-il pas
une force issue de la  Sagesse ? Car le désir  naît  de Dieu et  le désir  est  déjà
amour. Il est amour transplanté, il est la germination de la Parole. Dieu demande
à l’homme de s’accoupler avec la femme pour bâtir un empire, c'est-à-dire une fa-
mille qui renouvellera sur terre la face de Son Visage en y transplantant l’amour
de génération en génération1. Il n’est ici question que d’amour et non de sexualité
débridée comme votre monde la connaît. Saint Augustin dit : «Ton désir c’est ta
prière» et donc le désir c’est déjà l’amour qui pénètre en l’âme pour la faire fructi-
fier.
Tu m’as désiré avant de me connaître et tu m’as aimé avant que vienne en toi la
graine. L’amour est donc premier qui s’écrit en lettres d’or sur la toile du Ciel.
Qu’il est beau d’être unis, réunis en Celui qui nous crée et nous recrée en perma-
nence, puisque la vie est une continuité d’étapes-états ! Aussi l’homme ne cesse-t-
il de s’élever vers les hauteurs de Dieu, pour autant qu’il y aspire et il y découvre
une telle multitude d’amour, une telle mansuétude qu’il ne peut que continuer à
s’élever jusqu’à l’enlacement final. Sera-t-il final, nous ne le savons pas, c’est une
figure de rhétorique qui exprime toute la beauté de la plénitude en Dieu-Lumière,
notre Créateur qui nous a tous créés par amour. 

K 18 01 07
Ton âme vaut-elle moins que tous tes désirs terrestres ? Ne t’enferme pas dans
l’isoloir de tes désirs humains, ils sont ta prison et qui t’en sortira si tu t’y en-
fermes toi-même ?

K 18 01 13
Sur les routes de la peur, l’homme établit sa demeure. Quelle tristesse en lui que
ce «meurt» qui le fait chavirer dans les dédales du leurre ! Il a choisi de confronter
mort et vie et lui qui n’a plus d’envie que de mort annoncée choisit volets fermer.
Mais  pourquoi  peur  et  fermeture  deviennent  pour  lui  synonyme d’ouverture ?
Quel est ton ciel, ô homme de ce siècle ? Pourquoi as-tu délaissé la boussole du
désir, non pas désir parjure qui n’a de devenir, mais désir de l’Amour qui te fera
parvenir en la joie du Ciel et cela de siècle en siècle ? Je désire te donner un peu
de ma vie et te dire que rien ne finit. En ces temps de Ciel, il n’y a aucun ennui
car dans l’Amour toujours le cœur, l’âme sont dans la soif.
D’ici où je suis, je te confie ma vie pour qu’en la tienne naisse l’envie avec nous de
poursuivre ta vie. Car ta vie, tu la poursuivras comme Lui le voudra. Qui décide,
si ce n’est Lui ? Et qui se réjouit, si ce n’est l’homme en Lui ? Si ici je  suis née
aussi, comme tant d’autres avant moi, il m’a fallu passer le parvis. Et vous ne
saurez jamais quelle fut ma joie de parcourir en randonnant le chemin de vie.

1) Cf. [Gn 1, 27-28] ; [Gn 17, 4-5-6] ; [Gn 35, 11]



K 18 01 15
Tu peux t’asseoir et méditer si c’est pour mieux te relever et aller vers le rebondir !
Mais ne t’assieds pas pour désespérer et  te  lamenter car les lamentations ne
pourront pas t’enivrer. Si en toi s’efface le désir de l’union, ici tu ne pourras re-
naître. Il te faut effacer en toi ce qui meurt déjà et brandir en fougue ta soif de
l’absolu, ton âme alors trouvera conquête. Le Royaume d’ici est Royaume d’ardeur
et il faut lutter et vouloir pour l’obtenir et le vivre. Sans le désir, l’homme n’est
qu’un vase vide, une poterie sans valeur. Le désir c’est ta prière qui luit au fond
d’un lieu obscur. L’âme endurcie dans sa paresse, qui viendra l’en sortir ? 

Il faut anéantir l’homme, crie le Satan ! Il faut le piétiner et lui ôter l’envie, étouf-
fer en lui la soif et l’abreuver en permanence de délices sans vie ! Il faut l’abreuver
à la mort en continu et lui ôter tout désir ! Et c’est ainsi que les mille démons font
la guerre aux étoiles qui ne savent plus resplendir que de faux désirs assouvis qui
ne les mènent nulle part ; dans la toile du néant, elles se sont versées, renversées.

K 18 01 19
De désir il n’en est qu’un tout au long du chemin : retrouver origine et nous lais-
ser immerger. Chemin long ou chemin court, tout dépend des âmes et de leur évo-
lution, mais nous sommes tous assurés de parvenir au Vaisseau tant désiré.
Dès l’ici-bas, commencez la traversée ! Ne perdez pas de temps, il est si bon d’être
rassasié ! De désir en désir, mon âme ne fait que sourire et dans l’attente d’être
greffée parfaitement à Celui qui l’a créée, elle jubile de joie en joie, car elle désire
de plus en plus la Cité aimée !

MA (Mère Annie) 18 04 04
Que ton désir soit Son désir toujours et tu verras illuminer la joie en toi.

K 20 01 05
Il faut tout abandonner pour commencer à aimer, simplement commencer. En-
suite, l’échelle, celle de Jacob, apprend à l’homme le réel désir et c’est avec celui-ci
qu’il peut commencer à entreprendre le chemin.

J (le Seigneur) 20 06 09
Ô, parfumez vos ailes du désir d’être enfants de Dieu et vous connaîtrez alors
l’envol qui n’a pas de fin et, d’envol en envol, vous gravirez les Cieux.

J 20 07 01
Tout est possible pour l’âme qui appelle, tout est possible à l’âme qui accueille. Ô,
Mes enfants, soyez des terres d’accueil et vous M’entendrez en vos cœurs et de vos
yeux vous verrez le Royaume. L’heure vient, et elle est déjà là, des fiançailles.
L’âme silencieuse recevra sa patrie qui est le Ciel.

Li (Liliane) 20 08 31
Rêvez du Ciel et des étoiles, ne rêvez pas des biens de la terre, ils ne sont qu’éphé-
mères.

K 20 09 19
Allumez la lampe, brûlez de désir, ensemencez en vous la fougue ! Allez-vous com-
battre ou vous laisser mourir dans des chemins sans issue, sans voie, sans joie ? 



Il est temps de réveiller en vous la flamme du désir, le seul désir qui vaille : celui
de l’amour ! Il n’y a plus de conteurs chez vous. Retrouvez les sources vives, re-
trouvez la voie du désir, retrouvez la fougue de votre jeunesse ! 

A (l’ange) 20 11 09
Seul le désir ardent de rencontrer l’amour, de s’unir à l’Amour fait s’envoler les
âmes. 

J 20 12 06
Je viens en celui qui appelle porter à l’aurore la joie du Premier-Né au baptisé.

A 21 05 05
L’homme est créé libre et la Lumière qui descend, seul la voit celui qui veut bien
voir, non dans la volonté mais dans le désir qui est ouverture.

En l’union homme-ange naît le cercle. L’homme et l’Ange sont inséparables mais
le Menteur a voulu briser l’union et il a déposé un voile en le cœur de l’homme. À
l’homme de soulever le voile ! Encore faut-il qu’il en ait le désir, le désir est force !

A 21 05 11
Celui qui ne cherche pas n’a pas de désir en lui. Il a fermé la voie parce qu’il a re-
fusé, il préfère l’absence.

A 21 05 17
Portes, levez vos frontons et la Lumière entrera et les cités seront embrasées et les
cœurs rayonneront et la vie, la Divine Vie d’amour, battra tambour en tous les
cœurs délivrés ! C’est appel à la délivrance qu’il faut faire. La délivrance est force,
la force vient d’en-Haut ! La pupille, c’est elle qui donne la première note.

A 21 05 24
L’homme et Lui sont Un,  seulement si l’homme est relié au pont. Le pont est le
désir, le désir bâtit l’union. Tu es Un avec Lui, tout homme est Un avec Lui. Mais
celui qui marche seul, parce qu’il a refusé, marche seul dans la ténèbre. C’est le
désir qui mène l’homme vers le Haut. Le désir est celui qui accompagne la marche
vers l’ascension. Tout est pont qui relie l’homme à Lui. Le pont est bâtisseur, c’est
lui qui permet la traversée ; et l’illumination vient, elle descend et elle monte, elle
est  un éternel  va-et-vient,  son nom est  Nourriture sacrée,  dans sa paume,  la
Nourriture porte le fruit sacré, nul ne peut y goûter, seule la foi, la foi pure, peut
l’approcher et c’est le fruit qui nourrit. Il donne et ce qu’il donne est Vie.

Que celui qui a faim et soif approche, dans le Regard il sera transporté.
[…] Dans le silence la voie, avec le silence la soif, c’est elle qui montre le chemin,
elle ouvre la voie, celle du désir qui vers le Haut est Flamme.

A 21 05 25
Le rêve est l’envers du moi, il met à nu le désir. Le désir peut être force et il porte
vers le Haut, il peut être ambition et il porte vers le bas.

21 05 26
Celui qui n’attend pas peut-il par surprise être pris ? La surprise est le battement
d’ailes des sans-ailes mais celui qui a des ailes jamais n’est surpris. Il marche



avec, en union, il est cœur ouvert pour recevoir, ce qu’il accueille est recueil du
chœur des anges.
[…] L’aveugle en le cœur peut-il voir la manne ? Saura-t-il seulement entendre ?
Celui qui cherche, oui ! Celui qui questionne, oui !
[…] Celui qui attend, même sans le savoir, reçoit. 

J 21 07 18
Tout homme qui Me désire entendra Ma voix. Dans le silence, elle paîtra les cel-
lules du cœur pour les amener à la délivrance. 

K 21 07 25
Toi qui n’as pas su garder le cœur en éveil, tu recevras la part de feu qui te re-
vient afin que brûlent en toi la paille et l’herbe sèche pour accueillir en flamme
Celui qui t’enflammera. Et de désir de Feu les hommes seront revêtus !
[…] Redresse-toi,  ô toi  qui  dors et  brûle du désir  d’amour pour l’Amour !  Les
hommes n’ont plus le feu, alors il faut que le Feu les enflamme et les embrase. 

Ne brûlez que du désir d’en-Haut, veilleurs et éveilleurs qui dans le silence, gar-
dez le cœur en alarme.

Le cœur, le cœur qui brûle du mauvais désir, a perdu l’envol. Ô, combien le Ciel
pleure devant tous Ses enfants perdus qui n’ont pas voulu accueillir la Flamme et
qui du désir du Feu qui brûle ont été chassés !

MA (Mère Annie) 21 09 25
Parfais le désir et le désir deviendra flamme et la flamme qui brûle consumera les
scories pour atteindre, vierge, la Lumière éternelle. Aime avec rage, aime avec ten-
dresse, aime avec force, aime avec tout ton être et laisse-toi devenir désir brûlant
et brûlant désir, afin que la mèche qui brûle en toi élève l’âme au plus profond de
Son Divin Cœur. Lui alors, qui est Lumière, t’entraînera dans Sa Flamme vivante
et tu deviendras une seule flamme avec Lui. La flamme brûle du désir ardent
d’appartenir à la Divinité qui la fait naître et s’enflammer toujours. 

K 21 10 20
Le désir de l’âme est de s’élever. L’élévation mène à la contemplation et la contem-
plation à la Béatitude. Le désir de l’homme est humain, il cherche à contenter la
chair ;  tout  désir  du  corps  est  fugitif  et  ses  appétits  ne  peuvent  mener  à  la
contemplation. Pour que l’âme puisse s’élever il faut travailler les désirs du corps,
corps à corps ; plus le corps est maintenu, plus l’âme est libérée et elle peut se ré-
jouir. 

J 21 11 06
L’homme qui apprend, l’homme de désir, atteint le Soleil car la manne lui est don-
née pour qu’il  avance et  vienne se rafraîchir  en la Lumière qui  le  guide puis
l’inonde. 

K 22 02 05
Cadenassés, vous êtes cadenassés. Ouvrez les portes à la Lumière qui descend et
vous pourrez converser avec nous et vous verrez Dieu. Il ne suffit pas de dire «Je
veux voir Dieu» mais il faut Le désirer. Le désir du cœur est ouverture et le désir
mène à la Flamme, Flamme qui incendie et brûle toutes les scories. 



Des défunts de la famille de Christine 22 05 26
Le Ciel attend les pas de l’homme, le Ciel compte les mains tendues. Le Ciel, en
vos demeures, implore accueil.

J 22 09 09
Ne doutez pas, soyez des hommes de foi, des êtres au cœur de feu qui brûlent
d’un désir ardent de suivre la voie du Maître et de L’imiter.

K 22 09 22
Que la terre regorge de soupirs pour l’Aimé ! 

M (Marie) 22 10 10
Soyez amoureux, éperdument amoureux de ce qui vient d’en Haut et vous ne suc-
comberez pas et vous ne vous perdrez pas dans le chemin des entraves et vous
marcherez droit, le cœur en Cœur du Père et vous ne serez pas égarés. 

J 22 11 23
Que fais-tu de Mes avertissements ? Ne peux-tu un instant taire en toi tes désirs
qui ne sont que vertiges ? Ô pauvreté des hommes sans foi, jusqu’à quand les
maintiendras-tu enfermés dans leur condition de prisonniers ? 

J 22 12 28
Je suis Ton Dieu, Ton Maître, Ton Aimé, Ton Soupirant, Ton Parfum, Ton Élixir,
qui enflamme ton cœur pour que tu Me loues, M’aimes et Me désires.

K 22 12 31
Le Verbe de Dieu prend possession du cœur lorsqu’en l’âme naît le vertige de
l’Amour. Ô, que de joie dans le Ciel à la naissance d’un aimé, lorsque le cœur
brûle de parvenir au Ciel !

K 23 01 23
À tous les hommes de bonne volonté, la Lumière est donnée. Tout homme a sa
part de nourriture et elle ne lui sera pas ôtée, mais il se doit d’aller la chercher,
comme dans la parabole du trésor dans le champ2.

J 23 03 31
L’homme n’aiguise jamais assez sa soif  de M’appartenir  puisque M’appartenir,
c’est être sauvé et vivre dans la vérité, vivre de la vérité. 

J 23 04 16
Vous écoutez vos désirs et vos désirs étouffent Ma voix en vous.

MA 23 06 16
Tout homme verra qui demandera à voir, comme tout homme boira qui demande-
ra à boire de l’Eau vive.

J 23 07 15
Ne rêvez pas des biens de la terre mais aspirez aux biens du Ciel et au centuple
serez nourris !

2) Cf. [Mt 13, 44]



J 23 08 20
Le péché est toujours un désir mais un désir tourné sur soi, en soi, pour soi.

J 23 09 04
Enfants, le Ciel qui descend, saisissez-le, embrassez-le et portez à vos lèvres le
pur voile de paix, afin de guider vos cœurs à l’abondance du Salut qu’est le Cœur
de l’Aimé qui vous guide et qui vous parle. Ô enfants, soyez des enfants de chœur
qui dans leurs cœurs jouent du violoncelle pour l’Aimé. Accordez vos cordes à
celles de l’Amour et vous entrerez dans la patrie qui vous ouvre large la porte à
l’Amour.

J 23 09 20
Je viens vous apprendre à aimer, Je viens vous apprendre à M’approcher et porter
en vos cœurs le désir du Feu qui enflamme et qui brûle.

Une âme 23 10 12
À celui qui s’égare derrière les ornières du Diable, il ne peut être donné le chemin
puisqu’il faut à l’homme le désir pour entrer dans les parvis du Très-Haut.
Le désir est ouverture et le désir est canal. Emprunte le désir du Ciel et tu mar-
cheras sur la juste voie. Ceci est valable pour tout homme. Rapproche-toi chaque
jour davantage du Ciel et tu goûteras à ses effluves donnés, puisque à qui de-
mande, il est donné et quiconque réclame, reçoit. En l’Amour, chacun a sa part
d’héritage.

J 23 11 20
Le désir du cœur est celui qui porte la manne, le désir des biens est celui qui vous
enténèbre.

J 23 12 23
Je viendrai envahir les cœurs qui Me cherchent et tous ceux qui M’attendent.
L’heure du choix est là. J’attends tous les cœurs qui, comme ceux des bergers,
suivront l’Étoile et Me porteront leurs cœurs. Je les attends et Je leur porterai ré-
jouissance. 

J 23 12 26
Ô enfants du Ciel, ayez les ailes du désir qui n’ont de flamme que l’envol, pour al-
ler rayonner en le Soleil du Très-Haut et bercer leurs ailes au sourire de l’Aimé !

Les ailes du désir sont les ailes de l’envol qui mène au Vent de Dieu.

J 23 12 30
Le désir du Ciel, enfants, est la porte ouverte à l’Élixir qui vient pour demeurer en
vous, mettre le Feu en vos esprits et vous couvrir de Ma vive Flamme d’amour. 

Vous verrez la Lumière, vous qui appelez la Lumière, et vous goûterez au Vent de
Dieu, vous qui cherchez l’Étoile sur la route. 


